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« La pierre qu’ont rejetée les bâtisseurs est devenue la pierre d’angle » 
Le chemin de conversion du carême a laissé résonner la Parole de Vie qui se réalise à Pâques. L’espérance 

s’accomplit dans la réalisation de la manifestation de Dieu. Il est Vivant ! Nous sommes illuminés par la vérité de l’amour à 
travers cette familiarité à la Parole et cette contemplation de la vie du Christ qui lui donne une chaleur rédemptrice. La Parole 
de Dieu vient ensemencer ma vie de sa présence.  
. A travers l’amour nous sommes appelés à vivre l’écoute de la Parole, à porter du fruit et laisser ce fruit se développer 
tout au long de notre vie. L’écoute prophétique de la Parole nous guide vers la paix du cœur. Il y a comme un lieu de 
redécouverte où nous nous ajustons parce que Dieu est amour et que je veux répondre à cet amour. « Dieu se fait connaître à 
nous comme mystère d’amour infini dans lequel le Père depuis l’éternité exprime sa Parole dans l’Esprit Saint. »  1

Prendre le temps de lire la Parole de Dieu, de méditer sur les Evangiles, d’approfondir sa foi à travers les lettres apostoliques 
qui nourrissent notre foi, affermissent notre intelligence et abreuvent notre cœur. La Parole est lieu intime de la relation à 
Dieu. Comme un mystère qui se découvre et en même temps s’approfondit.  « C’est à la lumière de la révélation opérée par 
le Verbe divin que se clarifie définitivement l’énigme de la condition humaine. » Lire la Parole de Dieu nous permet d’être 
conduits dans la foi à travers les épreuves de ce monde, avec sécurité. Car le Seigneur près de moi je ne crains aucun mal. 
« La Parole de Dieu nous rend attentifs à l’histoire et à tout ce qui naît en elle de nouveau. »  En méditant la Parole et 2

l’actualisant dans ma vie je prolonge l’œuvre créatrice de Dieu par mes choix. L’Evangile de la vie nous ouvre à un 
déploiement des choix du bonheur dans tous les espaces de notre existence. Il y a une exigence, et en même temps une 
libération intérieure d’un amour qui se choisit à chaque instant comme une respiration de notre histoire. « Le Père de la vie 
est le médecin par excellence de l’homme et il ne cesse de se pencher avec tendresse sur l’humanité souffrante. Nous 
contemplons le sommet de la proximité de Dieu avec la souffrance de l’homme en Jésus lui-même qui est la « Parole 
incarnée. Il a souffert avec nous et il est mort» . La question de la Parole dans ma vie pose alors le courage à entreprendre 3

pour essayer d’y correspondre au mieux. Non comme une loi d’airain, mais bien comme une loi où l’amour est premier.  

Un acte de foi 
Le changement de notre vie doit se voir de manière tangible. Il ne s’agit pas de simplement se réchauffer le cœur, 

mais de brûler du zèle de Jésus Christ dans notre vie. Etre zélé pour le Seigneur nous fait passer certes par des croix, mais 
n’oublions pas qu’au bout du chemin la résurrection est signe d’espérance et réalisation de l’amour.  « Et toi, que dis-tu de 
lui puisqu’il t’a ouvert les yeux ? » Il dit c’est un prophète. » Lorsque Dieu nous libère de nos misères il nous parle dans 
notre histoire. Il devient cette évidence à Le suivre. Jésus Christ est vivant aujourd’hui, avec moi, il est mon ami, mon 
compagnon de route, cette parole qui jaillit dans mon être et me conduit à la joie qui demeure. En un mot le prophète est 
celui qui annonce la réalisation de l’histoire de Dieu dans ma vie. Plus qu’une histoire, une présence de Dieu qui transforme 
mon aujourd’hui.  Au-delà des lois qui régissent le monde terrestre et cadrent ma relation à Dieu, l’amour devient l’énergie 
qui irradie toute ma vie de sa présence. Le témoin parle à travers l’amour, le prophète à travers l’espérance. Il y a une même 
vérité qui se déploie dans l’amour et se réconforte dans l’espérance, à travers une confiance de la foi que rien ne peut 
ébranler.  

Vivre l’expérience de la résurrection c’est rendre vivante la Parole de Dieu dans ma vie, ce qui conduit à accepter de 
recevoir la grâce de Dieu et de ressentir ce feu brûlant dans mon cœur. C’est un chemin qui pour certains est escarpé, car il 
faut se détacher de toutes ses pesanteurs pour s’abandonner à Dieu. Pour d’autres c’est une évidence qui tout d’un coup 
prend sens, mais pour tous c’est d’abord une rencontre d’un amour dynamique, une présence qui illumine notre vie. Nous 
n’avons plus qu’à rechercher à plaire à Dieu, à suivre sa Parole, et à conformer notre vie aux exigences de l’Evangile au nom 
même de cet amour rencontré et vécu. Toute notre vie est renouvelée et nos choix marqués par le sceau de l’Esprit Saint. Il y 
a un feu intérieur nourri par la Parole de Vie, conforté par la prière et authentifié par l’amour fraternel qui ne cesse de se 
répandre comme une Bonne Nouvelle pour tous, accessible à tous et nous rendant tous responsables de la foi.  



Un envoi missionnaire 
« Le Seigneur mon Dieu m’a donné le langage des disciples » Suivre le Christ c’est parler le langage de 

l’amour dans tous les modes, celui du témoignage, comme celui de la confiance, du pardon comme celui de la 
bienveillance. Etre à l’écoute de la Parole qui éveille chaque matin mon âme et me conduit sur ce chemin de 
communion où l’offrande de soi invite au don de sa vie. Le témoignage de fils de lumière est témoignage de grâce 
qui illumine l’existence de la présence du Seigneur et qui donne à le voir à ceux qui me rencontrent. Ce chemin de carême nous a 
appris à vivre ce détachement de nous-mêmes pour nous attacher à la Parole de Vie et l’annoncer comme une délivrance pour tous. 
« Comme noyau et centre de sa Bonne Nouvelle, le Christ annonce le salut, ce grand don de Dieu qui est libération de tout ce 
qui opprime l’homme mais qui est surtout libération du péché et du Malin, dans la joie de connaître Dieu et d’être connu de lui, 
de le voir, d’être livré à lui. »  Il s’agit de cette petite voix de Thérèse qui demande pour chacun d’entre nous de vivre la confiance 4

en l’amour de Dieu comme  expérience de vie. Ne rien faire d’extraordinaire mais à chaque instant essayer de vivre en adéquation 
avec la Parole, choisir Dieu en faisant des actes bons, et accepter les sacrifices comme offrande pour les pécheurs et mortification 
de son âme. La conversion de notre vie, demande un changement dans le comportement qui se voit, qui s’authentifie dans le temps 
qui se montre en toute circonstance. L’Evangile change mon regard pour rechercher ce bonheur en Dieu que nul ne peut ravir.  

Il en découle le rôle de disciple missionnaire qui annonce de manière explicite sa foi à travers l’opportunité de la relation. 
« Le missionnaire est invité à croire à la puissance transformante de l'Evangile et à annoncer ce que Luc montre bien, c'est-à-
dire la conversion à l'amour et à la miséricorde de Dieu, l'expérience d'une libération intégrale de tout mal jusqu'à sa racine, le 
péché. »  Combien de témoignages de conversion se font par des rencontres, par des personnes qui m’ont permis de mieux 5

comprendre ma foi ? N’allons pas râler ou murmurer contre l’esprit du monde, ou demander la fin des temps, mais dans ce dessein 
de miséricorde de Dieu, agissons en annonçant la Bonne Nouvelle dans une culture de vie où l’autre est d’abord et avant tout mon 
frère. Conversons en vrai missionnaires dans le langage de l’amour qui va jusqu’au pardon et qui ne désespère jamais. Le Christ 
est vivant pour nous aujourd’hui, le Christ est vivant pour moi aujourd’hui partageons le !!!.  

Notre vocation baptismale de prêtre, de prophète et de roi nous invite à annoncer cette joie qui libère, Christ est ressuscité. 
Bienheureuse vocation où notre prophétisme doit se déployer dans notre capacité à annoncer la Bonne Nouvelle. Ne nous y 
trompons pas, « La mission est un problème de foi; elle est précisément la mesure de notre foi en Jésus Christ et en son amour 
pour nous. »  Ne pas évangéliser c’est manquer de bienveillance envers nos frères, et ne pas avoir foi en l’œuvre créatrice de Dieu 6

dans ce monde. La non évangélisation est une forme de violence envers nos frères qui entraine par réponse d’autres violences qui 
sont celles du péché, du refus créateur de Dieu en détruisant le vie, du refus de fraternité en condamnant mon frère et en lui 
refusant le pardon. La non Evangélisation est une fermeture à la Parole de Vie. C’est pourquoi la résurrection du Christ est pour 
nous un chemin de libération intérieure et extérieure, dans une autre relation fraternelle où nous sommes invités à être artisans de 
paix dans l’annonce explicite de la Bonne Nouvelle. 

 « Il leur interpréta, dans toute l’Écriture, ce qui le concernait » 
 Vivre la joie de Pâques nous fait relire les Ecritures dans la contemplation de l’œuvre du Christ. Mettre Jésus au milieu de 
nous dans l’écoute de la Parole, la méditation de son action et le langage de l’amour fait de nous des témoins. Pas besoin d’avoir 
fait des grandes études, comme nous le révèle le psalmiste. « Déchiffrer ta parole illumine et les simples comprennent. »  7

Néanmoins nous sommes invités à ouvrir notre cœur à l’intelligence de la foi pour contempler l’œuvre du Créateur. Dieu nous 
parle et désire un dialogue où nous répondrions dans la liberté de l’amour. Ce désir de communion que Dieu met dans nos cœurs et 
auquel nous aspirons lorsque nous le reconnaissons dans l’adoration. Car dans la Parole, Dieu ne cesse pas de déployer sa 
révélation pour que nous le connaissions vraiment cœur à cœur. Tout prend sens dans la contemplation de la présence de Dieu en 
nous et nous oblige à une hiérarchie des valeurs où le langage de l’amour est premier. « Voulez-vous maintenant savoir ce que 
c'est qu'aimer, et quelle est l'âme qui aime d'un plus grand amour? Eh bien! ce n'est point celle qui a le plus de goûts et de 
consolations, mais celle qui est le plus fermement résolue de. contenter Dieu en tout; qui a le plus ardent désir de lui plaire, qui 
fait le plus d'efforts pour éviter de l'offenser, qui le prie avec le plus d'ardeur pour que Jésus-Christ son Fils soit de plus en plus 
aimé et glorifié, et que l'Église catholique s'étende de plus en plus sur la terre. Voilà les marques du véritable amour. » Un 8

programme spirituel qui nous apprend l’espérance à travers la fidélité aux Ecritures. Dieu se révèle et nous révèle son dessein 
d’amour. L’avenir est en Dieu dans le bonheur de la communion.  

« Je demande …des temps de partage et d’intériorisation de la Parole de Dieu »  9

 Accueillir la Parole dans notre vie demande alors une révision de nos actes pour nous conformer à la 
volonté de Dieu. Nous avons à vivre les travaux pratiques, comme un prolongement dynamique de la Parole 
qui porte du fruit. Lire la Parole et la partager en famille, avec les voisins, en toute occasion est lieu de 
conversion et de communion. Voici quelques pistes : 

- Lire la Parole et apprendre par cœur des passages pour savoir les méditer tout au long de sa journée, ou durant plusieurs 
jours. N’ayons pas peur d’apprendre la Parole de Dieu, de la murmurer jour et nuit, d’en inscrire tel ou tel passage qui me 
parle, qui me façonne, qui m’interpelle. A travers le discernement fraternel quels sont les chemins de conversion que je 
peux vivre dans la parole lue et méditée ?  Savoir lire des livres bibliques en entier (au moins une fois par mois, un livre) 
et s’attacher à méditer la Parole de Dieu dans la liturgie du jour.  

- Lire la Parole en couple, dire ce que l’on comprend pour soi, écouter le partage de l’autre et discerner le travail 
d’évangélisation que nous avons à vivre en couple, en nous laissant interpeller .Comment la Parole peut être le lieu de la 
prière de louange, d’intercession et d’action de grâce ? Savoir terminer la prière en couple par un psaume.  

- Lire la Parole en famille, avec les enfants. Essayer lorsque c’est possible de faire mimer la scène. Réfléchir ensemble sur 
ce que la Parole nous dit de la vie de tous les jours. Trouver à travers le texte lu, des lieux d’interpellation ou de 
témoignage. Prendre des chants qui rappellent la Parole ou aident à la mémorisation. Faire des dessins sur ce que nous dit 
la Parole aujourd’hui. Appeler à intérioriser la Parole en faisant silence et inviter à la méditation contemplative des 



Ecritures. Nous pouvons aussi mimer et danser la Parole à travers des ateliers (et cela dès l’éveil de la foi) pour nous 
imprégner des Ecritures.  

- Lire la Parole entre voisins. Les maisons d’Evangile comme tout lieu qui participe à un échange vivant de la Parole est un 
lieu de conversion. Laissons nous interroger par la Parole de Vie et comment elle nous rejoint dans notre aujourd’hui. 
Qu’est-ce que me dit la Parole de Dieu de ma vie ? Comment je peux l’actualiser ? Comment je peux en témoigner ? En 
quoi je perçois cette présence vivifiante de Dieu qui me parle ? Comment je me laisse appeler, interpeller par Les 
Ecritures ? Quelles sont les joies que je suis appelé à vivre ?  

- En paroisse suivre des groupes de la Parole de Dieu qui réfléchissent ensemble sur les Ecritures et essayent de comprendre 
les différents courants scripturaires. Réfléchir ensemble sur l’accueil de la Parole de Dieu dans la tradition apostolique. 
S’éclairer de la vie des saints pour donner à la Parole une spécificité particulière dans un contexte donné, et essayer de 
voir comment nous pouvons l’intégrer aujourd’hui dans la vie de la cité ? 

Recevoir l’Esprit Saint demande de le recevoir comme Personne Don, et la résurrection est ce passage de la mort à la vie qui 
nous fait comprendre qu’en Dieu tout est don et pardon. La Parole de Dieu est alors comprise comme le langage de l’amour qui 
demande la Personne Don pour entrer dans la pleine connaissance.  « la véritable libération, c'est s'ouvrir à l'amour du Christ. 
En lui, et en lui seulement, nous sommes libérés de toute aliénation et de tout égarement, …. Le Christ est véritablement «notre 
paix» , … donnant à notre vie son sens et sa joie. »  La résurrection ouvre ainsi des nouveaux horizons dans cette inversion des 10 11

hiérarchies des valeurs qui demande de vivre l’amour en premier et la culture de vie pleine d’espérance de bonté et de 
bienveillance. Lire les Ecritures nous fait comprendre le passage de la mort à la vie, et nous remémore l’alliance de Dieu toujours 
vivantes à travers les âges. C’est ainsi que recevoir la vie du Christ dans notre aujourd’hui nous appelle à faire des choix de vie où 
nous respectons l’œuvre de Dieu en toute chose et même dans des choix qui ne nous paraissent pas évidents, ou même crucifiants. 
La résurrection nous appelle à vivre l’abandon en Dieu pour trouver le salut éternel dans la vraie vie. Dans cette responsabilité de 
la foi nous sommes alors envoyés pour témoigner. 

La Parole de Dieu une mystique du combat spirituel pour la grâce 
 Notre vie a toujours une tension entre une vie intérieure de prière et d’écoute de la Parole 
comme Marie, et le travail du quotidien qui nous demande une présence comme Marthe. Si nous 
étions à l’écoute de cette tension beaucoup de ‘burn-out’  n’auraient jamais existé. Au cœur du 12

combat spirituel la Parole de Dieu doit être méditée, que dis-je, pourchassée pour en comprendre tout 
le sens, comme un oasis dans ce désert torride de la tentation. La Parole est là pour nous abreuver et nous soulager de nos maux. 
Nous ne sommes pas responsables de la chaleur ambiante, mais nous sommes responsables de la déshydratation de notre âme par 
faute de lecture de la Parole de vie. A chaque fois que le diviseur tente le Christ, il instrumentalise la Parole, et Jésus lui rappelle 
toujours le vrai sens de la Parole, comme nous avons dans la familiarité aux Ecritures à comprendre le vrai sens de notre vie à 
travers les Ecritures.  
 Dans le combat spirituel il nous faut vivre l’instant présent, comme une présence à nous-mêmes et une écoute à la 
présence de Dieu qui se révèle parfois dans le silence. Il nous faut aimer la volonté de Dieu, même et surtout lorsque le combat fait 
rage. Surtout ne rien changer mais garder cette fidélité dans la persévérance de la foi et la confiance en la Parole. Nous devons faire 
un avec la volonté de Dieu et notre vie dans la familiarité à la Parole . « Par leur appartenance au Christ, Seigneur et Roi de 
l'Univers, les fidèles laïcs participent à son office royal, et sont appelés par Lui au service du Royaume de Dieu et à sa diffusion 
dans l'histoire. Ils vivent la royauté chrétienne tout d'abord par le combat spirituel qu'ils mènent pour détruire en eux le règne 
du péché  et ensuite par le don d'eux-mêmes pour servir, dans la charité et dans la justice, Jésus Lui-même, présent en tous ses 13

frères, surtout dans les plus petits » . Entrer dans le combat spirituel c’est accepter de vivre la Parole de Dieu en toute confiance, 14

et persévérer avec audace. La Parole de Dieu nous rend missionnaires non sans un âpre combat qui authentifie notre amour et 
reconnait notre liberté dans les choix que nous posons.  

Marie – l’humilité de la foi dans l’obéissance à la Parole 
L’onction de l’Esprit Saint nous fait entrer alors dans le mystère de Marie, l’Eve nouvelle qui nous livre le Christ 

Rédempteur qui vient sauver tous les hommes. « Par la mort rédemptrice de son Fils, la médiation maternelle de la servante du 
Seigneur a atteint une dimension universelle, car l'œuvre de la Rédemption inclut tous les hommes. »  La coopération de Marie 15

nous conduit sur ce chemin de vérité qu’est le Christ. Une mère qui nous tient conseil dans nos obscurités, qui nous conduit vers la 
lumière dans l’obéissance à la Parole, et qui nous accueille dans la joie des anges lors du passage à la vie éternelle. La digne fille 
d’Israël est la petite porte qui nous invite à entrer dans la demeure du Dieu un et Trine. En effet « Dieu se donne en son Fils: il «a 
tant aimé le monde qu'il a donné son Fils unique» . Marie est le premier témoin de cette merveilleuse vérité, qui se réalisera 16

pleinement par les actions et l'enseignement  de son Fils, et définitivement par sa Croix et sa Résurrection. »  C’est pourquoi 17 18

dans cette nuit de la résurrection nous devons remettre Marie à sa juste place, de nouvelle Eve qui nous conduit sur ce 
renouvellement de l’alliance dans l’incarnation et la résurrection du Christ. Prier Marie est le commencement du langage de 
l’amour qui nous conduit à Dieu. 

« Si, par la foi, Marie est devenue la mère du Fils qui lui a été donné par le Père avec la puissance de l'Esprit Saint, 
gardant l'intégrité de sa virginité, dans la même foi elle a découvert et accueilli l'autre dimension de la maternité, révélée par 
Jésus au cours de sa mission messianique. »  Elle introduit l’homme à l’Ecoute de la Parole de Dieu et à la confiance et rappelle 19

à Dieu la petitesse de notre humanité qui attend sa miséricorde. Elle devient ainsi le porte-parole de Dieu en obéissant 
complètement aux Ecritures, dans cette humilité qui élève et en même temps porte-parole des hommes en portant les prières auprès 
de son divin Fils. «Le rôle maternel de Marie à l'égard des hommes n'offusque et ne diminue en rien cette unique médiation du 
Christ: il en manifeste au contraire la vertu»,  Dans ce regard au pied de la croix, du crucifié, nous comprenons bien que la place 20

de Marie et de Jésus est différente et en même temps complémentaire. La croix du Christ nous ouvre à la joie de la résurrection et à 
travers l’espérance qui se réalise, nous fait comprendre l’amour de Dieu qui vient racheter tout homme. Marie en femme de foi, au 
pied de la croix, et devant l’absurdité du mal ,continue d’être fidèle à Dieu et se voit confier l’Eglise à travers la figure de Jean, 
comme l’étoile du matin. « Ainsi celle qui est présente dans le mystère du Christ comme Mère est rendue présente -par la 



volonté du Fils et par l'Esprit Saint- dans le mystère de l'Eglise. Et dans l'Eglise encore, elle continue à être une présence 
maternelle, comme le montrent les paroles prononcées sur la Croix: «Femme, voici ton fils»; «Voici ta mère». »  21

Marie est la mère du Verbe et en même temps sa fidèle servante. Elle a une relation intime de la Parole de Dieu qui lui 
permet de proclamer le magnificat en reprenant les Ecritures. Elle prolonge cette relation intime en faisant confiance en Dieu et en 
ayant foi ce qui permet alors à la Parole de s’accomplir dans l’incarnation du Fils. Cette incarnation qui est la joie de la promesse 
accomplie, cette espérance qui enfin se réalise dans le dessein d’amour. Nous entrons alors dans ce tressaillement de joie, nous qui 
participons par notre baptême à cette réception de la Parole, conduits par la première en chemin qu’ est Marie. En écoutant la 
Parole de Dieu, Marie, nous montre comment en témoigner autour de nous. Elle est cette présence de la foi dans les moments forts 
de l’Eglise, toujours présente, dans l’humble silence mais l’active apostolat. Assidue à la prière, elle est celle qui nous accompagne 
dans le mystère de la croix et de la résurrection. La Parole de Dieu prend sous le voile contemplatif de Marie une vision dynamique 
de l’amour qui s’invente auprès des frères. « cette foi de Marie, qui marque le commencement de l'Alliance nouvelle et éternelle 
de Dieu avec l'humanité en Jésus Christ, cette foi héroïque «précède» le témoignage apostolique de l'Eglise et demeure au 
cœur de l'Eglise, cachée comme un héritage spécial de la révélation de Dieu. » . C’est pourquoi la récitation du chapelet doit 22

toujours se faire en relation avec la Parole de Dieu et la méditation des mystères, comme un prolongement des Ecritures à travers 
la prière de Marie. Loin de faire obstacle à la Parole, la prière mariale nous aide au contraire à l’approfondir, à la méditer, et à la 
faire notre, en obéissant à tout ce qu’Il nous dira. « A l'aube de l'Eglise, au commencement du long cheminement dans la foi qui 
s'ouvrait par la Pentecôte à Jérusalem, Marie était avec tous ceux qui constituaient le germe du «nouvel Israël». Elle était 
présente au milieu d'eux comme un témoin exceptionnel du mystère du Christ. »  23

Marie, Théotokos, donnée par le Fils Rédempteur à l’Eglise nous rappelle que la Parole se vit en 
communauté et s’interprète dans le discernement apostolique. L’Esprit Saint est d’abord communion et nous 
invite à vivre la communion fraternelle et non l’excentricité d’une révélation personnelle qui en oublie 
d’être artisan de paix. Si on ne met pas la main sur la Toute Puissance de Dieu qui se réalise en dehors de 
nos schémas de pensée, le discernement se fait à l’aune de l’unité que nous savons vivre entre nous et de 
l’amour fraternel que nous développons. La Parole de Dieu nous rappelle cet impératif d’unité entre frères 
pour vivre la communion à Dieu, et la bienveillance qui en découle sur la relation à l’autre invite à une charité inventive. 
« L'Eglise «devient une Mère grâce à la parole de Dieu qu'elle reçoit avec fidélité» . Comme Marie qui a cru la première, 24

accueillant la parole de Dieu qui lui était révélée à l'Annonciation et lui restant fidèle en toutes ses épreuves jusqu'à la Croix, 
ainsi l'Eglise devient Mère lorsque, accueillant avec fidélité la parole de Dieu, «par la prédication et par le baptême, elle 
engendre, à une vie nouvelle et immortelle, des fils conçus du Saint-Esprit et nés de Dieu» . »  25 26

Synthèse 
 La résurrection du Christ nous invite à choisir la Parole comme expression de vie. Il 
est vivant et sa Parole s’est accomplie. Elle est donc fiable la Parole du Seigneur, et heureux 
qui en vit dans son quotidien. « Pour celui qui aime Dieu, la vie, sa vie, avec toutes ses circonstances, devient une aventure 
divine dans laquelle pas un instant ne se passe sans qu’il ait à s’étonner de quelque chose de nouveau. Une aventure divine 
pleine de trésors à découvrir qui nous enrichissent instant après instant comme autant de petits émaux s’ajoutant 
continuellement à la mosaïque de notre sainteté »  Laissons-nous saisir par cette Parole, gardons au fond de notre sac, ou dans la 27

poche de notre manteau une Bible ou tout du moins un Nouveau Testament pour en toute occasion approfondir la Parole. Savoir 
l’ouvrir dans le métro, ou dans les lieux d’attente, comme une source intarissable de bonheur, et témoigner autour de nous de cette 
joie de croire avec l’intelligence de la foi.  

Père Greg BELLUT – Curé 
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